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par le peuple et par ceux même qui l’avaient appelé un prophète puissant 
■tu ouvres et en paroles. (St-Luc, 24, 19.)

Oui, ils Vont vu, “ et il Hait vêtu d'une robe teinte de sang." (Apoc. 
*9. 13.)

Ils l’ont vu, O douleur pleine de mystère I ils l’ont vu même sur le 
•calvaire, suspendu à l’arbre de l’ignominie ; et son sang ruisselait de ses 
plaies entr*ouvertes, et ils ont lavé et blanchi leurs robes dans le sang de 
cet innocent Agneau. (Apoc. 7, 14.)

Ils l’ont vu encore, lorsque, par une mystérieuse impulsion, le cruel 
soldat lui perça le côté avec la lance de nos iniquités, et ils ont vu sans 
vie celui seul qui dit : Je suis celui qui vis. J’ai été mort, et mainte
nant je vis pour tous les siècles des siècles, (Apoc. I, 18.)

Oui, en vérité, ils ont vu celui qu’ils avaient percé. (Jean 19, 39.)
Et, O miracle de l’amour, ils ont vu alors le coeur de Jésus, répandant 

par amour les dernières gouttes de son sang pour le donner tout entier
pour la rédemption du monde, car “ aussitôt il en sortit du sang et d
l’eau,” et “ celui qui l’a vu en a rendu témoignage.... afin que vouf 
croyiez aussi.” Jean 19, 35.) •

Et c’est ainsi, O merveille des merveilles, c’est ainsi qu’ils ont 
eaeur de Jésus par la plaie sacrée de son amour. ( 1) - est

Et tout ail le verra, ceux-mémes qui l’ont percé ; (Apoc. I, 7,'de la
grande la mansuétude du coeur de Jésus 1 tant est grande sa 
rédemption des hommes 1
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C’est donc par la plaie de Jésus crucifié que les pûst là qui le 

chemin de la croix ont trouvé le Sacré-Cœur de Jésus, . cherchent, 
trouveront tous ceux qui le cherchent, et ceux qui l’aimexmr. Ceux qui 

Or la compassion est la marque la plus sensible de” plus l’amour est 
l’aiment véritablement, savent compâtir à ses peine? Sales, 
grand, et plus la compassion est vive.” St-Françqjê touchés d’une peine 

Ah, comme ces pieux compagnons de Jésus <*' en vérité “ ils sont 
poignante à la vue de ses douloureuses plaigs ” (Apoc. 7. H») P*r 
venus ici après avoir souffert de grandes afflige, et c’est alors qu’il leur 
la compassion aux souffrances de leur diviqdans le sang de l’Agneau, 
a été donné de “ laver et blanchir leurs rft de Jésus crucifié. (2) 
■c’est-à-dire, de purifier leur âme dans l’gg l’arbre sacré où coule sans 

Qu’ils soient donc tous les bienvenu- 
cesse le sang de l’Agneau.
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/de Jésus que l’on trouve la pureté 
Oui, c’est là dans les plaies say gt-Liguori, ‘‘si nous voulons nous 

et l’amour, car comme l’aflijfj..c., appliquons-nous à méditer sou- 
enflammer sûrement d’amour
vent sa passion.” >Dlus efficace pour purifier l’âme, ajouteEt en vérité-il n’y a n^/^éditation Ses plaies de N.-S.» Non- 
St Bernard, que la corn remède contre le péché, (•".-ô. <*
seulement “ elle est le trouve encore “ une abondance infime de dou- 
Ste-Gertrude.) mais 0/"?, t, perfection des vertus.” [1st-Augustin.) 
ceers, la plénitude jrn^ambrlseSm âmes les plus froides.” [St-Bona-
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